
Pour préserver l'environnement et sa santé

Jardiner sans pesticides,
c'est possible !
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Que Choisir de Basse et Haute-Normandie



Éliminer les désherbants
»

Une fois les mauvaises herbes en
place, il existe des alternatives aux dés-
herbants chimiques pour s'en débar-
rasser: eau bouillante quand ce n'est
pas encore l'invasion ou si la surface
est limitée, couteau à désherber pour
ôter les racines en profondeur des pis-
senlits, scarificateur pour la mousse du
gazon, désherbeur thermique pour les
grandes surfaces.

La descente de garage est un lieu
particulièrement critique. Elle ne re-
tient pas les pesticides, le désherbant
file vers la grille d'évacuation dès la pre-
mière pluie pour aller polluer le milieu
naturel et les rivières. Il faut à tout prix
y renoncer.

Du préventif pour éviter les
mauvaises herbes

• Le paillage est la solution idéale
pour les massifs, les bordures végéta-
lisées, le potager. En plus, il maintient
l'humidité. Une bonne épaisseur est
nécessaire (jusqu'à 10 cm). Tonte de
gazon, feuilles mortes broyées à la ton-
deuse, paille, écorces de pin, écorces de
feuillus, le choix est vaste.

• Les plantes couvre-sol sont très

esthétiques au pied des arbres, en bor-
dures de haies et dans certains massifs.

• Le gazon résiste mieux aux mau-
vaises herbes s'il n'est pas tondu ras.
Une tonte à 6 ou 8 cm évite bien des
soucis

Supprimer les insecticides

Inutile d'espérer la venue spontanée
d'insectes utiles, de prédateurs des
pucerons ou autres cochenilles si le jar-
din est abonné aux insecticides. Il faut
d'abord cesser de pulvériser. On trouve
facilement des larves de coccinelles et
de chrysopes en jardinerie. L'autre solu-
tion, c'est de pulvériser de l'eau savon-
neuse ou du savon noir.

Il faut aussi apprendre à accepter la
présence de quelques pucerons, car
sans eux pas de coccinelles, ils sont leur
nourriture favorite.

Pas de plantation uniforme
4

Plus un jardin est équilibré, moins il
est sujet aux attaques et aux maladies.
Le maître mot, c'est la variété, autre-
ment dit la biodiversité à petite échelle.
Il faut associer les plantes et les espèces,
renoncer aux massifs en monofleurs.



Les insectes se repèrent à l'odorat, mé-
langer les plantes plutôt qu'avoir une
plantation uniforme brouille les pistes
et les empêche d'identifier leur cible.

Des associations efficaces

• Insérer de la lavande dans les rosiers
les protège des pucerons, de la cibou-
lette ou de l'ail dans les fraisiers ou
autour des pommiers évite la pourri-
ture grise aux premiers et la tavelure de
pomme aux seconds, alterner carottes
et oignons ou carottes et poireaux
préserve les deux légumes, parsemer
des oeillets d'Inde parmi les pieds de
tomate évite les vers parasites.

Faire des rotations

• Mélanger les plantes à racines pro-
fondes et racines superficielles dans
un parterre leur permet de se nourrir
sans s'affaiblir, associer plantes à tiges
molles et à tiges rigides renforce la ré-
sistance du massif.

. La monoculture de thuyas n'attirera
jamais les insectes utiles ou les oiseaux.
Les mésanges ou les hérissons, grands
amateurs de limaces, n'y éliront pas
domicile. Il faut aller vers le mélange
d'arbustes en incluant des essences
locales.

Comme en agriculture, la rotation
des cultures ou des plantes du potager
constitue une bonne protection contre
les maladies. Chaque espèce étant sen-
sible à des germes et à des champi-
gnons différents, la nouvelle ne va pas
être sensible à ceux qui peuvent être
encore présents dans le sol.

Des remèdes à connaître
<

• Les aromatiques repoussent les pu-
cerons.

• À l'inverse, la capucine et la camo-
mille attirent les pucerons. On peut en
planter pour qu'ils s'y concentrent.

• Le compost est indispensable, mais
il faut l'apporter sans excès.Trop d'arro-
sage, comme un surplus de compost,
rend les plantes plus vulnérables.

• Les limaces sont difficiles à com-
battre sans chimie. On peut poser des
aiguilles de pin autour des plantes à
protéger, les attirer avec un piège à
bière... mais les ramasser reste l'alter-
native la plus efficace.

Agissez en responsable.



Les Unions Régionales Que Choisir

Basse-Normandie
Maison des Associations
7bis, rue Neuve Bourg l'Abbé 14000 CAEN
contact@bassenormandie. ufcquechoisir. fr
president@bassenormandie. ufcquechoisir. fr

ALENÇON (61000)
Maison des associations -16, rue Etoupée
contact@orne. ufcquechoisir. fr

BAVEUX (14400)
24, rue des Bouchers
ufc. quechoisir. bx@free. fr

CAEN (14000)
19, Quai de juillet
contact@caen. ufcquechoisir. fr

SAINT LO (50000)
423-425, avenue des Platanes
contact@lamanche. ufcquechoisir. fr

VIRE (14500)
9, rue Anne Morgan
Centre socioculturel CAF
ufcqc. b v@gmail. corn

Haute-Normandie
12, rue Jean Lecanuet
76000 ROUEN

EVREUX (27000)
17, rue des Aérostiers
ufc.evreux@orange. fr

LE HAVRE (76610)
12, rue de Saint Wandrille
contact@lehavre. ufcquechoisir. fr

ROUEN (76000)
12, rue Jean Lecanuet
ufcquechoisirrouen@free. fr
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« Action pilotée par le ministère chargé de l'agriculture,
avec l'appui financier de l'Office national de l'eau
et des milieux aquatiques, par les crédits issus de
la redevance pour pollutions diffuses attribués au

financement du plan Ecophyto »


